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Le service civil
Instrument de propagande contre l'armöe

« Deux services civils volontaires proposes par leurs
initiateurs dans l'esprit des Quakers, c'est-ä-dire en
opposition clirecte avec le Systeme militaire, pour la
construction et non pour la destruction morale, ont ete mis
sur pied, en Suisse, l'annee derniere, par notre ami
Pierre Ceresole. »

La Revolution Pacifique (oct./nov. 1925).
« Refuser de faire la guerre et de la preparer, refuser

d'aller ä la caserne, ce n'est pas encore assez et sur-
tout ce n'est pas assez clair. Ce refus pourrait etre
inspire par la peur, la lächete, l'egoisme, ou le desir de
faire des embarras. II s'agit de montrer, par une action
positive, utile, la nature veritable de l'esprit qui inter-
vient ici. » Le Service Civil, Pierre Ceresole.

Almanack Socialiste 1926.

« Lecteurs, refusez le service militaire, des que vous
le pourrez et venez servir mieux et autrement dans l'armee

de la Paix. » Almanack Socialiste 1931
(ä toutes les pages).

«Remercions de tout notre coeur notre genereux
collaborateur et « ennemi essentiel », le Departement
militaire suisse. » Almanack Socialiste 1931.

«Une propagande antimilitariste et antipatriotique
tres efficace.» (Le service civil.)

Tagwacht (Journal de Grimm).
« Elle (la petition en faveur du service civil) part du

fait que nos tribunaux militaires sont constamment obliges

aujourd'hui de juger des jeunes gens dont la mo-
ralite ne fait de doute pour personne, qui aiment leur
peuple et leur patrie, et sont prets ä les servir et ä obeir
ä leurs lois, mais auxquels leurs convictions religieuses,
morales ou sociales les plus profondes interdisent abso-
lument de collaborer, par le service militaire, ä la
preparation de la guerre qu'ils considerent comme un crime
collectif impossible ä legitimer. »

Expose des motifs de la petition en
faveur du service civil.

« Quelques-uns d'entre nous, non seulement refusent
le service militaire individuellement, mais apres avoir
longuement pese cette action tres grave, organisent le
refus collectif. C'est un acte revolutionnaire, illegal
comme celui de Gandhi, mais entierement pacifiste,
aussi, comme le sien. Cette attitude creerait un profond
malentendu si nous ne pouvions l'expliquer tres nette-
ment et sans aucune parole par l'organisation simultanee
d'un service constructif de paix. »

«Le Departement militaire suisse nous fournit des
outils: pelles, pioches, brouettes, wagons et rails Decau-
ville, couvertures, habits de travail, etc. II le fit avec
un liberalisme et une generosite etonnants, tout en con-
naissant parfaitement la composition cle notre groupe.
Noyau d'objecteurs de conscience irreductible entoures
d'une foule d'autres amis, parmi lesquels un certain
nombre de partisans de l'armee. »

« Parmi ces partisans de l'armee, beaucoup desirent
sincerement modifier l'esprit qui oblige aujourd'hui, sui-
vant leur opinion, les bons citoyens ä preparer le
massacre pour une defense eventuelle. Ces hommes ont ete
souvent parmi les meilleurs volontaires de nos services
internationaux et, dans bien des cas, ces services leur
ont ouvert les yeux sur des possibility auxquelles ils
n'avaient jamais songe. » La Revolution Pacifique

(n°29, 1931).

II resulte de ces textes (on en pourrait citer bien
d'autres) que le «service civil » est un instrument de

propagande contre l'armee, ce que les chefs de ce mou-
vement n'ont d'ailleurs jamais conteste. Iis sont meme
tres etonnes de la collaboration efficace du Departement
Militaire Federal qui, proclament-ils, connait parfaitement

la composition de leur groupe.
Le Departement Militaire Federal ayant declare re-

cemment qu'il refuserait dorenavant de fournir du
materiel (pelles, pioches, brouettes, wagons et rails Decau-
ville, couvertures, habits de travail, etc.) au « service civil

» s'il est prouve qu'il est un instrument dirige contre
l'armee, nous attendons qu'il refuse toute collaboration
au Comite du Service civil qui a en vue, cette annee,
1'execution d'un ou deux services internationaux.

II y a d'ailleurs assez de chömeurs qui ne demandent
pas mieux que de travailler ä l'achevement des tra-
vaux de reparations necessites par les inondations de
1931 en Basse-Argovie.

Geneve, avril 1932. E. Fontaine, sergent.

Le General Guillaume Henri Dufour
1787—1875

Dans le but de faire revivre quelque peu I'histoire
militaire de la Suisse, nous publierons pendant quelque
temps, dans chacun de nos numeros, une bibliographie
sommaire de differents chefs militaires ayant eu
Voccasion de se distinguer particulierement au service de
leur pays.

Dans V impossibility de presenter ces bibliographies
dans Vordre ckronologique, nous esperons neanmoins
qu'elles interesseront nos lecteurs et que ceux-ci auront
du plaisir ä se rememorer les fuits et gestes de citoyens
dont les noms sont inscrits en lettres d'or dans les
annates militaires de la Suisse. Red.

Guillaume-Henri Dufour, ne ä Constance, originaire
de Geneve, fit ses etudes ä Geneve, ä l'Ecole polytech-
nique de Paris et ä l'Ecole de genie de Metz dont il sor-
tit premier. En 1813, il defendit Corfou avec distinction
contre les Anglais, puis fit toute la campagne de France
et ne donna sa demission du service franqais qu'en 1817.

Revenu ä Geneve, il fut nomme capitaine ä l'Etat-
major federal et coopera en 1819 ä la creation de l'Ecole
militaire de Thoune oü il dirigea le service d'instruction.
Ingenieur cantonal des 1817, il dirigea de nombreux tra-
vaux qui transformerent la ville de Geneve. Chef d'etat-
major de l'armee en 1831, il commanda, en 1833, une
division chargee de reprimer les troubles de Bäle et com-
menga la meme annee la Carte topographique de la
Suisse, ouvrage apprecie de nos jours encore et qui ser-
vit de base par la suite ä la realisation de traces topo-
graphiques plus modernes.

II eut sous ses ordres, ä Thoune, le prince Louis-
Napoleon dont il resta toujours l'ami.

Commandant des milices genevoises en 1841, puis
en 1847, general de l'armee federate chargee de dis-
soudre le Sonderbund, il y parvint, on sait de quelle
magistrate maniere et sans grande effusion de sang. En
1849, il regut de nouveau le commandement de l'armee
federate chargee de veiller au maintien de la neutrality
suisse vis-ä-vis des insurges badois; il en fut de meme
en 1856 oü il occupa la ligne du Rhin ä la suite de l'af-
faire de Neuchätel, puis en 1859, ä l'occasion de la
guerre d'ltalie.

Depute aux chambres federates, il presida le con-
gres de Geneve de 1864 d'ou est issue la Croix-Rouge.

II laissa de nombreux ouvrages techniques, dont
entre autres: Memorial pour les travaux de guerre,
1824; Cours de tactique, 1840; Campagne du Sonder-
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